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Introduction

1. L’année 2004 devrait connaître des
élections fédérales, selon les traditions
parlementaires canadiennes. En tant que
citoyens canadiens, les catholiques ont
également le devoir de s’intéresser à la
vie politique et à exercer leur respons-
abilité de citoyens en participant au
processus électoral et particulièrement en
exerçant leur droit de vote.

2. La participation à la vie politique est
un devoir permanent du citoyen qui s’é-
tend au-delà des campagnes électorales.
Nous encourageons les catholiques à
mieux s’informer des enjeux, à communi-
quer leur point de vue aux candidats, à
promouvoir un débat public vigoureux, à
envisager de poser leur candidature et,
bien sûr, à voter. Nous remercions égale-
ment tous ceux et celles qui sont
impliqués dans l’organisation ou qui sont
au service d’une instance politique, qu’ils
appartiennent ou non à un groupe confes-
sionnel particulier. Par leur engagement
et leur service, ils contribuent généreuse-
ment à l’intérêt commun de notre société.

Elections 2004:

responsabilité 
et discernement

Chers fidèles dans le Christ,

Une bonne partie du contenu du présent numéro
d’Ecclesia traite de deux questions qui revêtent
pour nous, catholiques, une suprême importance.
Il s’agit du caractère sacré de la vie humaine et
de l’importance de travailler et de prier pour des
vocations à la prêtrise et à la vie religieuse.

Sur le premier thème, j’aimerais dire qu’en par-
ticipant récemment à la Marche nationale pour la
vie sur la colline du Parlement, j’ai rencontré
plusieurs personnes de notre diocèse. Je tiens à
féliciter chacune et chacun des participants d’être
intervenus publiquement en faveur de la vie
humaine, de la fécondation à la mort naturelle.
J’étais particulièrement fier de voir le grand nom-
bre de jeunes de notre diocèse qui se sont rendus
là-bas, notamment les délégations de “Bishop
Smith High School,” Pembroke, “St. Joseph’s
High School,” Renfrew, et de “Madawaska Valley
District High School,” Barry’s Bay. Ne manquons
pas de prier sans relâche pour la protection de la
vie humaine à chacune de ses étapes. Puissions-
nous ne jamais hésiter à faire connaître notre
opinion à ceux et celles qui ont la responsabilité
d’élaborer pour notre pays une législation juste.

En ce qui concerne les vocations religieuses, nos
responsables des vocations ont déjà pris plusieurs
initiatives importantes. Pendant le mois de mai,
certaines paroisses ont accueilli des rencontres de
zone où l’on a prié pour les vocations, et d’autres
ont organisé leurs propres activités paroissiales.
Tout cela a été couronné par une messe diocé-
saine pour les vocations sacerdotales et
religieuses. Cette messe fut célébrée à la cathé-
drale St. Columbkille, le jour de la solennité de
la Pentecôte. Certains de nos curés ont invité à
cette célébration plusieurs jeunes gens qui
cherchent à discerner de quelle façon Dieu les
appelle à suivre son Fils. Une bonne trentaine
d’entre eux ont assisté à la messe, puis au souper
et au bref entretien qui ont suivi. Nos respon-
sables de la pastorale des vocations ont pris con-
tact avec plus d’une soixantaine de jeunes
hommes qui ont répondu à l’invitation que nous
avons lancée de venir discuter de la question de
la vie religieuse. Veuillez porter ces jeunes dans

votre prière et demander à notre Seigneur de leur
faire connaître sa volonté. Puisse le Bon Pasteur
susciter dans nos paroisses des vocations
religieuses susceptibles de travailler au service de
notre diocèse.

Un dernier point
pour conclure ce
court message:
j’attire votre
attention sur l’im-
portante déclara-
tion publiée

récemment par la
Conférence des évêques catholiques du Canada
et dont vous trouverez le texte dans la présente
livraison d’Ecclesia sous le titre «Élection 2004:
responsabilité et discernement». Je vous encour-
age à la lire avec soin afin de vous préparer à
participer aux élections fédérales de cette année.
Ce scrutin est extrêmement important car il
déterminera une orientation politique sur
plusieurs dossiers cruciaux de politique sociale.
Le texte de la CECC invite les catholiques à bien
peser les enjeux à la lumière de l’enseignement
moral et social catholique et à exercer leur droit
de vote.

Que le Seigneur vous accorde la grâce de la paix
et de l’espérance alors que vous continuez de
grandir dans la foi et de témoigner joyeusement
dans notre monde de l’amour de Dieu et de la
dignité inaliénable de toute personne humaine.

A votre service dans le Christ,

+ Richard W. Smith
Évêque de Pembroke (suite page 2)

Puissions-nous ne jamais
hésiter à faire 

connaître notre opinion...

http://www.diocesepembroke.ca/
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Le discernement politique

3. L’Évangile ne nous donne pas directement
de programme d’action sociale et politique.
Pas plus qu’il n’appartient à l’Église << de
formuler des solutions concrètes pour des
questions temporelles que Dieu a laisées au
jugement libre et responsable de chacun!>>
Il revient à chaque citoyen catholique de
faire son discernement politique et d’exercer
son jugement prudentiel. En effet, dans une
démocratie comme la nôtre, il existe une plu-
ralité légitime d’approches politiques con-
crètes. Alors que les principes moraux
catholiques sont clairement définis, il peut y
avoir différentes façons de les respecter et de
les promouvoir dans l’arène politique. Dans
la société, tout comme au sein de la commu-
nauté catholique, il existe un pluralisme poli-
tique légitime en matière d’opinions, d’atti-
tudes, de convictions et d’orientations.

Quelques principes fondamentaux 
de l’enseignement moral 

et social catholique

4. Voici quelques principes fondamentaux de
l’enseignement moral et social catholique.
Ils ne constituent pas un programme poli-
tique, mais plutôt une lentille à travers laque-
lle analyser et évaleur les politiques et les
programmes publics.

Respect de la vie et de la dignité 
de la personne humaine

5. Hommes et femmes de foi, nous croyons
que la vie vient de Dieu, que la vie humaine
constitues dès l’origine un cadeau sans prix.
Tout être humain, créé à l’image de Dieu, a
une valeur inestimable et une dignité intrin-
sèque. La vie est le don le plus précieux qui
nous soit donné et c’est notre devoir de
l’aimer, de la respecter et de la préserver. Le
caractère sacré de la personne humaine est
au coeur de l’Évangile.

6. Les catholiques croient en la liberté et la
responsabilité de choisir et de promouvoir la
vie humaine à toutes ses étapes, de la con-
ception à la mort, quelles que soient les cir-
constances. Opter pour la vie, c’est exiger le
droit à la vie pour les enfants en gestation et
une assistance pour les femmes enceintes.
Opter pour la vie, c’est protéger les plus
petits parmi nous - les embryons humains -
qui font partie de la famille humaine. Opter

pour la vie, c’est défendre les personnes et
en prendre soin en toutes circonstances - en
commençant par les plus vulnérables, les
plus pauvres. Opter pour la vie, c’est mettre
en place des politiques qui favorisent
l’équilibre entre les responsabilités familiales
et professionnelles, des politiques qui
promeuvent une approche axée sur la famille
et fournit un logement sécuritaire à prix
abordable. Opter pour la vie, c’est soutenir et
accompagner les personnes handicapées,
âgées, malades, pauvres ou souffrantes.
Opter pour la vie, c’est promouvoir la paix et
briser la violence pour résoudre les conflits.
C’est aussi respecter la vie et la dignité des
personnes qui sont à l’article de la mort et
les accompagner jusqu’au bout. Les
prochaines élections fédérales refléteront-
elles << le souci de toute vie et de la vie de
tous>>?

Soutien au mariage et à la famille

7. Le mariage est une relation d’amour,
source de vie entre un homme et une femme.
Les buts fondamentaux du mariage sont le
bien du couple, la procréation et l’éducation
des enfants. Ces objectifs contribuent, à leur
tour, au bien de la société. C’est pourquoi la
société  a toujours réaffirmé les objectifs
fondamentaux du mariage. Ces vérités élé-
mentaires relèvent de la raison et de l’expéri-
ence humaine. En effet, le mariage est une
institution naturelle, antérieure à tous les
systèmes sociaux, juridiques et religieux; son
existence remonte au-delà des limites de la
mémoire humaine.

8.  Le mariage est aussi un sacrement, signe
de l’amour de Dieu pour l’humanité et de
l’amour du Christ pour l’Église. Nous
croyons que le don de l’amour entre le mari
et l’épouse, transmis d’un couple à l’autre,
d’une famille à l’autre, d’une génération à
l’autre, est la preuve irréfutable de la
grandeur et de la grâce du mariage. Le
mariage doit être soutenu et protégé par la
société. Les prochaines élections fédérales
manifesteront-elles ce soutien?

L’option préférentielle 
pour les pauvres

9. Pour les chrétiennes et les chrétiens, le
souci des personnes appauvries n’est pas
qu’une affaire d’option politique, mais un
commandement évangélique. Jésus avait un
amour spécial pour les personnes faibles et
vulnérables; il s’est identifié à elles et leur a

annoncé la Bonne Nouvelle.

10. Le pape Jean-Paul II a dit qu’on juge
l’étoffe morale d’une société à la façon dont
elle traite ses members les plus vulnérables.
Nous sommes appelés à répondre aux
besoins des plus démunis et à agir contre
l’injustice. Nous sommes appelés, en 
particulier, à donner la préférence dans notre
vie à ceux et celles qui sont les plus men-
acés, appauvris et opprimés. Notre façon
d’agencer nos priorités et nos politiques
publiques reflète la fibre morale de notre
société. Les prochaines élections fédérales
ranimeront-elles l’espoir chez les personnes
dont on entend rarement la voix?   

Le bien commun

11. Le bien commun, c’est <<l’ensemble des
conditions sociales qui permettent, tant aux
groupes qu’à chacun de leurs membres, d’at-
teindre leur perfection d’une façon plus
totale et plus aisée>>. Il permet de respecter
la dignité humaine et de répondre aux
besoins fondamentaux. L’objectif devient
plus facile à atteindre quand chacun con-
tribue à l’édification de la société sous le
signe de la justice et de la compassion, ce
qui favorise le développement humain de
tous et de toutes.

12. Les êtres humains sont créés membres
d’une famille qui plonge ses racines dans
une collectivité plus large; nous sommes des
êtres sociaux et nous avons besoin de rela-
tions humaines pour vivre. L’engagement au
service du bien commun s’exprime à travers
une solidarité que le pape Jean-Paul II a
décrite comme <<la détermination ferme et
persévérante de travailler pour le bien com-
mun, c’est-à-dire pour le bien de tous et de
chacun parce que tous nous sommes vrai-
ment responsables de tous>>.  Les
prochaines élections fédérales nous rendront-
elles plus conscients de ce qu’exige de nous
le bien commun?

Prendre ses responsabilités 
en période électorale

13. En gardant à l’esprit les principes évo-
qués ci-dessus, comment les différents partis
politiques et leur candidats répondent-ils aux
questions suivantes? (La liste n’est évidem-
ment pas exhaustive.
• Quelle est la position du candidat et

responsabilité et discernement
(suite de la page 1)

(suite page 3)



Page 3 ecclesia

Le père Roy Valiquette, autrefois curé de la paroisse
“Saint Patrick” de Mt. St. Patrick, est décédé subitement
à sa résidence le samedi 29 mai 2004 à l’âge de 76 ans.
Le père Valiquette est né à Esmonde, Ontario, le 20
décembre 1927, fils de feu Matthew Valiquette et feu
Rachel Davidson. 
Il était le frère de Winnifred (feu Ernest) Donnelly,
Kapuskasing; Mildred (feu Frank) Langsford, Kingston;
Glen (feu Dick) Osborne, Cobden; Jessie (Lew) St.
Lewis, Renfrew; Garnet (Pierrette), Thunder Bay;
William (Cathy), Kapuskasing; Daniel (Geraldine),
Eganville; Claire, Renfrew. L’ont prédécédé Drusilla (feu

William)
Henderson, Donald
(Rita), Eganville;
Allan (Hilda),
Deep River;
Geraldine (Dr.
Gerald) Wagar,
Kingston. Il fut
l’oncle de
plusieurs neveux et
nièces. 

Il a fréquenté les
écoles primaire et
secondaire des
régions d’Esmonde
et d’Eganville. 

Après son cours
secondaire, il a

complété ses études à “Ottawa Teachers College”,
l’Université “Queen’s” et l’Université d’Ottawa.
Précédant une longue et distinguée carrière en enseigne-
ment à “Opeongo High School”, il a enseigné à
“Eganville District High”, à North Bay et à Grimsby. 

À North Bay et à Grimsby, il était directeur et enseignant.
En 1980, il a commencé ses études au Séminaire Saint-
Paul à Ottawa en vue de la prêtrise. 

Il a été ordonné diacre au Séminaire Saint-Paul, Ottawa,
le 10 avril 1983, et ordonné prêtre par Monseigneur
Joseph R. Windle, le 3 septembre 1983 à l’église “St.
James the Less”, Eganville. Après son ordination, il a
exercé son ministère à la paroisse Saint-Pierre de Fort-
Coulonge, la paroisse Sainte-Anne de Mattawa, et “St.
Francis Xavier” de Renfrew. Tôt dans son ministère, il a
enseigné à “St. Joseph’s High School”, Renfrew. Il fut
nommé curé de la paroisse “St. Patrick”, Mount St.
Patrick, le 4 juillet 1985, où il est demeuré jusqu’au
moment de sa retraite en 1995. 

On se souviendra du père Valiquette comme étant un
prêtre dévoué, un excellent éducateur exécutant ses
responsabilités avec beaucoup de dévouement et d’amour;
un visiteur de malades et de personnes âgées; une person-
ne fascinée par l’histoire et l’héritage de maintes familles
de la Vallée de l’Outaouais.

La concélébration des funérailles du père Valiquette,
présidée par Monseigneur Richard W. Smith, a eu lieu à
“Mt. St. Patrick” le mercredi 2 juin.

Révérend Roy Matthew
Valiquette 

du parti politique sur la protection du droit à
la vie de tous les êtres humains, de la con-
ception à la mort?
• Par quels moyens vont-ils veiller à
ce que la technologie génétique et les tech-
niques de reproduction humaine respectent,
protègent et promeuvent la vie humaine et
la dignité de la personne?
• Quelles sont les mesures proposées
pour défendre les droits des femmes à la
maison et au travail?
• Quelles sont les politiques proposées
pour soutenir les femmes confrontées à une
grossesse inattendue ou non désirée, pen-
dant la grossesse et après la naissance?
• Par quels moyens vont-ils préserver
la définition du mariage comme l’union
d’un homme et d’une femme, laquelle est
instituée pour le bien du couple ainsi que
pour la procréation et  l’éducation des
enfants?
• Quels sont leurs politiques visant à
soutenir les familles en vue de les aider à
élever leurs enfants et à assumer leurs
responsabilités envers la prochaine généra-
tion?
• Quels sont leurs engagements à 
l’égard de l’accessibilité aux soins de santé
et aux services de soins à domiciles pour
l’ensemble des Canadiens et particulière-
ment pour les pauvres, les personnes vul-
nérables et les personnes âgées?
• Quelles sont les politiques proposées
visant à favoriser la paix mondiale et ren-
verser l’escalade des armements de l’espace
et celle des armes nucléaires, chimiques et
biologiques?
• Quels sont leurs engagements visant
la réduction des écarts entre les riches et les
pauvres au Canada?
• Par quels  moyens entendent-ils
répondre aux aspirations sociales et
économiques des peuples autochtones?
• Comment vont-ils s’attaquer à la
crise du logement sécuritaire à prix abor-
dable au Canada?
• Comment vont-ils respecter le droit
des demandeurs de refuge à un processus
d’appel équitable sans la menace d’une
expulsion vers un pays où leur vie peut être
en danger?

• Comment vont-ils faire augmenter le
budget de l’aide au développement étranger,
jusqu’à ce qu’il atteigne 0, 7 pour cent du
Produit national brut du Canada?

Conclusion

14. En période électorale, nous sommes
invités à faire des choix. Les catholiques
doivent considérer cette importante respon-
sabilité comme une priorité pour le bien
commun de la société. Exercer son droit de
vote est non seulement une contribution à
notre vie en commun, mais elle est le signe
de l’engagement des hommes et des
femmes à l’égard de leurs concitoyens.
L’exercice du droit de vote ne peut se réali-
ser sans que nous posions des jugements
éclairés et réfléchis sur les choix qui s’of-
frent à nous. Il nous semble que les trois
conditions pour effecteur ce discernement
sont: a) la connaissance élémentaire et l’ac-
ceptation des principes de l’enseignement
catholique; b) une connaissance adéquate
des programmes des candidats; et c) un exa-
men attentif de la façon dont les candidats
pourront le mieux appliquer les principes
auxquels nous sommes le plus attachés. Le
choix parfait ne se présente pas plus sou-
vent que l’être humain parfait. Mais l’effort
de dialogue en vue du discernement et du
choix électoral contribue à nourrir notre foi
et à cultiver notre responsabilité de
citoyens.

15. La participation à la vie politique ne se
terminera pas avec la proclamation des
résultats; elle peut, au contraire, commencer
par là. Des citoyens informés et respon-
sables, qui engagent un dialogue soutenu
avec leurs leaders politiques sur les  grands
enjeux sociaux, sont l’expression du type de
collectivités en santé que nous devrions tous
et toutes nous efforcer de construire. On
n’en attend pas moins de nous puisque nous
sommes tous appelés à être vraiment
responsables de tous.

Commission épiscopale 
des affaires sociales

Conférence des évêques catholiques du
Canada, le 13 avril 2004

(suite de la page 2)

les élections de 2004

responsabilité 
et discernement
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Message de
l’Organisme

catholique pour la
vie et la famille à
l’occasion de la

Marche nationale
pour la vie 

Ottawa — 13 mai
2004

L’Organisme catholique pour la vie
et la famille profite de l’occasion
qui lui est offerte par la Marche
nationale pour la vie pour rappeler
aux Canadiennes et aux Canadiens
que le choix de la vie est le seul qui
soit respectueux du plan de Dieu
sur l’humanité.

Car voilà bien la question à se poser
au moment où la science en arrive à
produire des êtres humains  en labo-
ratoire : quel est, depuis les
origines, le plan du Créateur sur la
vie, la sexualité humaine et la venue
au monde des enfants? 

Qu’attend-Il de chacun de nous
pour la mise en œuvre de son plan?

Choisir la vie, c’est défendre la vie
et la dignité de tout être humain,
depuis sa conception jusqu’à sa
mort naturelle.

C’est accompagner toutes les per-
sonnes placées sur nos chemins
pour que s’épanouissent leurs forces
vitales en réponse aux appels quoti-
diens de Dieu. C’est aimer Dieu et
aimer son prochain, créé à l’image
de Dieu.

Chaque femme, chaque homme,
chaque enfant se voit confier une

mission pour le bien commun du
monde. Une mission que personne
d’autre ne saurait réaliser… La fon-
dation d’une famille où grandiront
des enfants heureux… Le don de
son temps à un enfant handicapé, à
un organisme de bénévolat…
L’accueil d’un grand-parent en
perte d’autonomie… Et qui sait,
peut-être même la découverte d’un
remède au sida… La création d’une
œuvre musicale ou ciné-
matographique exceptionnelle… Le
développement de politiques nou-
velles en faveur d’une plus juste
distribution des richesses mondi-
ales…

Chacun relèvera le défi qui lui est
proposé à condition, d’abord, de se
voir accorder le droit de vivre et,
ensuite, de rencontrer sur sa route
des solidarités concrètes —un effort
éducatif aimant et patient, un coup
de pouce dans ses études ou pour
l’orientation de sa carrière, un sou-
tien persévérant à l’occasion d’une
grossesse imprévue, un appui moral
face au chômage, un encourage-
ment dans la maladie et la souf-
france, un accompagnement com-
patissant  lorsque vient la mort et
que s’annonce le grand passage de
la vie à la Vie.

D’un bout à l’autre de notre exis-
tence, le Dieu de la vie nous inter-
pelle. Il compte sur nous pour pro-
mouvoir et défendre le don le plus
précieux qu’Il nous ait accordé : la
vie. 

Quelle confiance Il nous manifeste!
Et quelle responsabilité Il nous con-
fie!

Oui, il est important de marcher
pour la vie et de prendre publique-
ment la parole pour la défendre à
chaque stade de son développement

et dans toutes ses dimensions. Il est
important de collaborer à l’éclosion
d’une culture de la vie. 

Mais prenons aussi le temps,
chaque jour, de nous émerveiller de
la vie, de l’aimer avec toutes ses
joies et ses nombreux défis, et de
manifester notre gratitude pour le
don de la vie qui nous vient de
Dieu.

Dès le réveil, chantons dans nos
cœurs notre reconnaissance.
Accueillons le jour qui commence
comme une parcelle précieuse de
notre vie! Réjouissons-nous!

Puissions-nous respirer et accueillir
chaque souffle comme une bénédic-
tion! 

Puissions-nous considérer comme
autant de bienfaits divins, l’air que
nous respirons, l’univers qui nous
contient, le sol que nous foulons du
pied, le souffle créateur des généra-
tions qui nous ont précédés, la suc-
cession des jours et des nuits. 

Puissions-nous nous émerveiller de
ce qu’il y ait des ténèbres et de la
lumière, de ce qu’il y ait un soir, de
ce qu’il y ait un matin!

Regardons le monde qui nous
entoure, comme nous l’aurions fait
au premier jour de la création. 

Nous y verrons non seulement les
oiseaux, mais aussi les fleurs et les
arbres verdoyants même au cœur de
nos villes.

Écoutons le battement de notre
cœur! Prêtons attention aux espoirs
et aux craintes qui jaillissent dans
nos âmes et pourtant les transcen-
dent. Quels que soient les fardeaux
et les blessures de la vie, nous sen-
tons encore battre nos cœurs! Voilà

qui doit susciter notre émerveille-
ment.

Arrêtons-nous et regardons tous les
gens qui nous entourent. Qu’ils
soient amis, ennemis, ou simples
connaissances, accordons-leur tout
le respect qui leur est dû, puisqu’ils
sont tous créés par Dieu.1

Éveillons-nous à la Vie!
Choisissons la vie!

1 Le Regroupement catholique pour
la santé, la justice et la vie, Réveil à
la Vie—Une méditation, 1999. Ce
dépliant est disponible à
l’Organisme catholique pour la vie
et la famille, 2500 Promenade Don
Reid, Ottawa, ON K1H 2J2 — Tél. :
(613) 241-9461, poste 161 —
Télécopieur : (613) 241-9048 —
Courriel : ocvfcolf @cccb.ca. 

Pour amortir les coûts d’impres-
sion, une contribution serait appré-
ciée. On peut aussi consulter ce
document à l’adresse Internet sui-
vante : 

(http://ocvf.cccb.ca/Files/Reveil.pdf).

L’Organisme catholique

pour la vie et la famille

(OCVF) a été fondé con-

jointement par la

Conférence des évêques

catholiques du Canada et

les Chevaliers de Colomb.

Il promeut et valorise le

respect de la vie humaine

et le rôle essentiel de la

famille.

LA VIE: 
UN DROIT, 

UNE MISSION, 
UNE RESPONSABILITÉ
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Gianna Beretta Molla, née à Magenta (prov.
de Milan), en Italie, le 4 octobre 1922, était la
dixième d’une famille de treize enfants. Après
avoir obtenu ses diplômes en médecine et en
chirurgie de l’université de Pavie, en 1949,
elle ouvre une clinique médicale à Mesero
(près de Magenta) en 1950. 

Elle se spécialise en pédiatrie à l’Université de
Milan en 1952, après quoi elle se consacre
surtout aux mères, aux enfants, aux vieillards
et aux pauvres. Tout en exerçant la médecine,
ce qu’elle tient pour une mission et pratique
en conséquence, elle milite de plus en plus
dans l’Action catholique, en particulier auprès
des «très jeunes». 

Elle devient la fiancée de Pietro Molla et ils se
marient, le 24 septembre 1955, en la basilique
Saint-Martin de Magenta. En novembre 1956,
elle a la grande joie de donner naissance à
Pierluigi puis, en décembre 1957, à Mariolina
et, en juillet 1959, à Laura. Elle répond aux
exigences de sa vie de mère, d’épouse et de
médecin et aux appels de sa passion pour la
vie avec autant de simplicité que d’équilibre.

En septembre 1961, vers la fin du deuxième
mois de sa quatrième grossesse, Gianna doit
prendre une décision héroïque. Les médecins
lui ont diagnostiqué dans l’utérus un grave
fibrome, qui rend nécessaire une intervention.
Pour lui sauver la vie, le chirurgien suggère à
Gianna un avortement. Quelques jours avant
que la grossesse arrive à terme, elle est prête à
donner sa vie pour sauver celle de son enfant :
«Si vous devez choisir entre l’enfant et moi,
dit-elle au médecin, n’hésitez pas, choisissez
l’enfant. J’insiste : sauvez le bébé.» Le matin
du 12 avril 1962, sa fille Gianna Emmanuela
vient au monde. 

Malgré tous les efforts des médecins et tous
les traitements administrés pour sauver la
mère et l’enfant, au milieu d’indicibles souf-
frances et après s’être écriée à plusieurs repris-
es «Jésus, je vous aime! Jésus, je vous aime!»,
à l’aube du 28 avril, la maman décède. Elle
avait 39 ans. Son mari Pietro a décrit la vie de
Gianna comme «un acte constant et une vie
entière de foi et de charité; elle recherchait
sans cesse la volonté de Dieu, pour chaque
décision à prendre, pour chaque tâche à
accomplir, dans la prière et la méditation, à la
messe et dans l’Eucharistie».

Le 24 avril 1994, le pape Jean-Paul II béatifi-
ait Gianna Beretta Molla, mère de famille, sur
le parvis de la basilique Saint-Pierre, à Rome.
Pour le pape, le témoignage qu’elle a donné
constitue un hymne à la vie. 

Lors de la cérémonie de béatification, le Saint
Père a déclaré que ce que Gianna a fait pour la
vie a exigé toute une vie de préparation. Les
personnes vertueuses savent quoi faire parce
qu’elles ont une conscience éclairée. Cela si-
gnifie que chez ceux et celles qui mènent une
bonne vie morale, la façon d’agir découle de
l’habitude qu’ils ont développée de prendre
des décisions authentiquement humaines. 

Ces personnes-là ne font plus le bien par senti-
ment d’obligation mais recherchent plutôt les
occasions de faire le bien. Le geste posé par
Gianna Molla et sa façon d’agir furent
héroïques. Sainte Gianna Molla continue de
rappeler à l’Église et au monde la nécessité
d’une éthique de la vie cohérente, qui s’étende
des tout premiers instants aux derniers
moments de la vie humaine. Nous sommes
appelés à l’héroïsme par le choix de vie que
nous faisons. 

Nous ne sommes pas prêts, pour la plupart, à
poser un acte héroïque; notre vie ne nous y a
pas préparés. Mais nous pouvons et nous
devons faire un pas pour nous disposer au don
de nous-mêmes. Demandons à sainte Gianna
le courage de faire ce prochain pas. Le
dimanche 16 mai 2004, en présence de son
mari Pietro et de leur famille, le pape Jean-
Paul II a canonisé Gianna Molla et l’a
proclamée sainte. 

L’époux de Gianna, Pietro, qui aura bientôt 92
ans, a surveillé le progrès de la cause de
canonisation de sa femme. Leur fils Pierluigi
est associé principal de la firme comptable
Ernst & Young, à Milan. Leur fille Laura, qui
s’est mariée récemment, est cadre supérieur en
immobilier corporatif. Mariolina, leur deux-
ième enfant, est morte il y a plusieurs années. 

Quant à la quatrième, Gianna Emmanuela, elle
est aujourd’hui médecin : spécialiste de la
maladie d’Alzheimer, elle pratique en géron-
tologie dans les environs de Milan.

SAINTE GIANNA BERETTA MOLLA PAR LE R.P. T. ROSICA, C.S.B.

MÈRE ET MÉDECIN :
UNE PASSION POUR LA VIE

Bénédiction 
d’un panneau 

d’affichage
Le dimanche 30 mai 2004, vingt-huit personnes se
sont rassemblées à “St. Joseph’s”, Québec, pour la
bénédiction d’un panneau d’affichage représentant
Marie et son fils, Jésus, érigé par Pontiac Pro-Vie,
Pro-Life. L’amour mutuel de la mère et son fils met
en évidence le caractère sacré de la vie. On
souhaite que les passants soient portés à réfléchir
sur le don précieux de la vie. Ce panneau a été 
construit par Charles McGuire de “St. Joseph’s”
sur un terrain appartenant à Paul Kelly aussi de
“St. Joseph’s”.

Monsieur le curé de “St. Joseph’s”, Christopher
Shalla, a présidé à la bénédiction en présence du
Conseil d’administration de Pontiac Pro-Vie, Pro-
Life et de plusieurs partisans de la cause. Pontiac
Pro-Vie, Pro-Life est composé de citoyens qui ont à
coeur de proclamer et de promouvoir la dignité et le
droit à la vie de tout être humain à partir de la con-
ception jusqu’à la mort naturelle.
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Extraits de 

MESSAGE DU SAINT PÈRE 
POUR LA 41ème JOURNÉE MONDIALE 

DE PRIÈRE POUR LES VOCATIONS
2 MAI 2004 - IVème DIMANCHE DE PÂQUES 

Vénérés frères dans l’épiscopat, 
très chers frères et soeurs! 

1. “Priez donc le Maître de la moisson d’envoyer des ouvriers à sa moisson” (Lc 10, 2). 
[. . . ] A l’occasion de la prochaine 41ème Journée mondiale de prière pour les Vocations, traditionnelle-

ment célébrée le IV dimanche de Pâques, tous les fidèles s’uniront en une fervente prière pour les voca-
tions au sacerdoce, à la vie consacrée et au service missionnaire. Le premier de nos devoirs est en effet de
prier le “Maître de la moisson” pour ceux qui suivent déjà de plus près le Christ dans la vie sacerdotale et
religieuse, et pour ceux que, dans sa miséricorde, Il ne cesse d’appeler à cette importante mission
ecclésiale. 

2. Prions pour les vocations! 
[. . .] Je constate avec joie que dans beaucoup d’Eglises particulières se forment des cénacles de prière
pour les vocations. Dans les grands séminaires et dans les Maisons de formation des Instituts religieux et
missionnaires, sont organisées des rencontres dans ce but. De nombreuses familles deviennent de petits
“cénacles” de prière, en aidant les jeunes à répondre avec courage et générosité à l’appel du divin Maître. 

Oui! La vocation au service exclusif du Christ dans son Eglise est un don inestimable de la bonté divine,
un don qu’il faut implorer avec insistance et une humilité confiante. Le chrétien doit s’ouvrir toujours
davantage à celui-ci, en veillant à ne pas manquer “le temps de la grâce” et “le temps de la visitation”
(cf. Lc 19, 44). 

3. Prions pour les fidèles appelés au sacerdoce et à la vie consacrée! 

[ . . .]Au centre de toutes les initiatives de prière se trouve l’Eucharistie. [. . . ] Il est bon d’unir à la
célébration eucharistique l’adoration du Très Saint Sacrement, en prolongeant, en quelque sorte, le mys-
tère de la Messe. Contempler le Christ, [. . .]  peut susciter dans le coeur de celui qui est appelé au sacer-
doce ou à une mission particulière dans l’Eglise le même enthousiasme que celui qui poussa Pierre à s’ex-
clamer sur le mont de la Transfiguration: “Seigneur, il est heureux que nous soyons ici” (Mt 17, 4; cf. Mc
9, 5; Lc 9, 33). C’est un moyen privilégié de contempler le visage du Christ avec Marie et à l’école de
Marie, qui en raison de son attitude intérieure, peut effectivement être qualifiée de “femme “eucharis-
tique”” (Lettre encyclique Ecclesia de Eucharistia, n. 53). 

Puissent toutes les communautés chrétiennes devenir d’ “authentiques écoles de prière”, où l’on prie afin
que ne manquent pas les ouvriers dans le vaste champ du travail apostolique. [. . .] Dans le Corps mys-
tique du Christ, il existe une grande variété de ministères et de charismes (cf. 1 Co 12, 12), visant tous à
la sanctification du peuple chrétien. Dans l’attention réciproque pour la sainteté qui doit animer chaque
membre de l’Eglise, il est indispensable de prier pour que les “appelés” restent fidèles à leur vocation et
atteignent la plus haute mesure possible de perfection évangélique. 

4. La prière des appelés 

Dans cette perspective, précisément, est plus que jamais nécessaire “l’adhésion spirituelle au Seigneur, à
la vocation propre et à la mission” (Vita consecrata, n. 63). De la sainteté des appelés dépend la force de
leur témoignage, capable d’impliquer d’autres personnes en les entraînant à confier leur vie au Christ.

[. . . ] Que l’Esprit Saint fasse de l’Église tout entière un peuple en prière, où chacun élève sa voix vers le
Père céleste pour implorer de saintes vocations pour le sacerdoce et la vie consacrée. Nous prions afin que
ceux que le Seigneur a choisis et appelés soient de fidèles et joyeux témoins de l’Évangile, auquel ils ont
consacré leur existence. [. . .]

Jean Paul II
Du Vatican, le 23 novembre 2003

Tiré du site du Vatican (vatican.va)

Soeur Constance
Lacroix, c.s.j. se
retire du Bureau 

des affaires
francophones

Pour raison de santé, Soeur
Constance a dû quitter son poste
de responsable du Bureau diocé-
sain des affaires francophones,
poste qu’elle occupait depuis mars
2003.

Depuis son arrivée au Bureau
diocésain en mars 2003, Soeur
Constance s’est dévouée à la tâche
avec beaucoup de zèle et
d’acharnement. 

Parmi les nombreux projets
qu’elle a entrepris figurent l’ani-
mation du Comité diocésain pour
l’éducation de la foi, la formula-
tion d’un Parcours de formation
de la foi pour adultes ainsi que
d’un projet catéchétique diocésain
pour enfants.

Nous lui sommes reconnaissants
pour ses efforts dans ces
domaines.

Ecclesia la remercie de tout ce tra-
vail et lui offre ses meilleurs
souhaits pour une santé renou-
velée et pour une retraite qui lui
apportera beaucoup de repos et de
détente.
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Le samedi 22 mai 2004, Monseigneur
Richard Smith a ordonné trois nou-
veaux diacres.

Le diacre est ordonné pour le mi-
nistère auprès du Peuple de Dieu.
L’ordination l’insère dans une nou-
velle relation avec la communauté de
l’Église, une relation qui comprend la
responsabilité de servir le Peuple de
Dieu en l’accompagnant au long de
son pèlerinage de foi. Le diaconat est
d’abord et avant tout un ministère de
service. Ce service comprend la
célébration de baptêmes, la proclama-
tion de l’évangile, la prédication et la
célébration de mariages.

Dans l’Église, il y a deux types de
diacres. Il y a d’abord le diacre qui se
prépare au sacerdoce: celui-ci n’est

diacre que pour peu de temps. C’est
le cas de Ryan Holly, de Cormac,
séminariste pour le diocèse de
Pembroke, étudiant au Séminaire “St.
Peter’s” de London, qui a été ordonné
diacre transitoire, la dernière étape
avant l’ordination au sacerdoce qui
aura probablement lieu le printemps
prochain. 

Il y a aussi le diacre permanent -
celui-ci est un homme marié ou céli-
bataire qui demeure diacre pour la
vie. C’est le cas de Neil Kuisma, de
Deep River, et Donald Smith, de
Renfrew. Ils ont été ordonnés diacres
permanents et seront au service du
diocèse de Pembroke.

Ecclesia leur offre ses félicitations
avec l’assurance de ses prières.

Nouveaux diacres

John A. Scott
Tôt en février dernier, avec le P.
Mitchell Beachey et deux autres jeunes
hommes du diocèse de Pembroke, j’ai
vécu une fin de semaine “Venez et
voyez” au Séminaire “St. Peter’s” de
London, Ontario. Une trentaine
d’hommes de tout âge provenant de
plusieurs diocèses de l’Ontario ont
passé quelques jours ensemble au sémi-
naire dans le but de voir et d’explorer
la possibilité d’un appel au sacerdoce.
Nous avons passé ce temps très bref
avec les séminaristes et nous avons fait
l’expérience de la vie au séminaire.
Quelques membres du corps professoral
nous ont présenté quelques conférences
fort intéressantes. Plusieurs sémina-
ristes  ont partagé avec nous l’histoire
de leur vie à compter du moment où a
commencé leur discernement jusqu’au
moment où ils sont entrés au séminaire.
Jusqu’à ce moment, je n’avais pas
côtoyé trop de séminaristes; cependant,
ceux que j’ai rencontré durant cette fin
de semaine sont des hommes extraordi-
naires. Il était évident qu’ils aimaient le
Seigneur et qu’ils étaient activement en
cheminement sur les sentiers que le
Seigneur leur avait réservé. Nous avons
eu beaucoup de plaisir ensemble et j’ai
bien aimé prier et m’amuser avec eux.

Cette expérience de fin de semaine m’a
permis de mieux comprendre le proces-
sus de discernement. Je crois que j’ai
toujours pensé avoir une vocation à
quelque chose, mais je ne sais pas
encore ce à quoi je suis appelé. Tout en
jasant avec les prêtres et les sémina-

ristes, je me suis rendu compte que le
discernement consiste en beaucoup plus
qu’une décision qui est prise une fois
pour toutes, et ensuite on poursuit notre
plan de carrière. C’est un processus qui
se poursuit tout au long d’une vie -
comme les décisions importantes telles

que sa vocation qui peut prendre beau-
coup de temps, et c’est la même chose
pour les décisions moins importantes.
Tout en discutant avec les séminaristes,
j’ai été surpris d’apprendre que
plusieurs d’entre eux n’étaient pas cer-
tains de devenir prêtre en entrant au
séminaire et que plusieurs aussi ne sont
pas encore certains si Dieu les appelle
au sacerdoce. Mais je me suis aussi
rendu compte que ces hommes savent
bien qu’ils ont une vocation d’être au
séminaire à ce moment-ci de leur vie et
que le Seigneur veut qu’ils y soient
pour faire route vers le sacerdoce. 

Qu’ils deviennent prêtre ou non, ils
savent qu’en faisant confiance au
Seigneur, il leur fera connaître plus
clairement sa volonté et son plan pour
eux.

John A. Scott est un jeune de
la paroisse d’Arnprior qui vit
maintenant un processus de
discernement de vocation.

Une fin 
de semaine 

vocationnelle
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Sunday, July 18, 2004
Otter Lake, Quebec
St. Charles Borromeo Parish
Otter Lake R. A. Hall
3:00 p.m. - 9 p.m.

18 juillet 2004
Otter Lake, Qc,
St-Charles-Borromée
Souper 15h00 -21h00

Saturday, July 24, 2004
Lac-Cayamant
St. Roch Parish
Municipal Hall
9:00 a.m. - 3 p.m.

24 juillet 2004
Lac-Cayamant
Paroisse St-Roch
Municipal Hall
9h00 -15h00

Sunday, July 25, 2004
Bonfield, ON
St. Bernadette Parish
Supper ‘Sea Pie,’ (Home Baked
Beans, Homemade Pies etc.)
In Air-Conditioned Parish Hall
Games: 1:30 - 6:00 p.m.
Supper: 3:30 - 6:00 p.m.
Adults: $10:00, under 12 years:
$4:00

25 juillet 2004
Bonfield, ON
Paroisse Ste-Bernadette
Souper: ‘Sea Pie’ (fèves au lard,
tartes-maison, etc.)
Dans la salle paroissiale 
(air climatisé)
Adultes: 10,00$, moins de 12 

ans 4,00$

Jeux: 13h30 -18h00
Souper:15h30 -18h00

Sunday, July 25, 2004
Ile-du-Grand-Calumet
St. Anne’s Parish
Sea-Pie, Baked Beans, Ham
11:00 a.m -8:00 p.m.

25 juillet 2004
Ile-du-Grand-Calumet, Québec
Paroisse Ste-Anne
Salle municipale
Notre spécialité
Jambon-Fèves au Lard-Sea-Pie
11h00 -20h00

Sunday, August 1, 2004
Whitney, ON
St. Martin of Tours Parish
St. Martin’s Parish Hall
Adults $10:00; Children 12 and
under $4:00; 5 and under: Free
Take out meals available
Annual Turkey, Ham & Baked
Beans. Games for Family; Face
Painting; Raffle Tickets, 
Afternoon and Evening Bingo,
Flea Market (opens at 10:00 a.m)
Sunday Morning Mass at 8:00
a.m.

Sunday, August 15, 2004
Westmeath, ON
Our Lady of Grace Parish
Community Centre, Westmeath

Sunday, August 29, 2004
Calabogie, ON

Precious Blood Parish
Calabogie Peaks

Turkey, Ham & Beans
2:00 p.m. - 6:00 p.m.

Sunday, September 5, 2004
Maynooth, ON
St. Ignatius Parish
Supper: Turkey, Ham and Baked
Beans, Homemade pie
Games of Chance, Bingo,
Yard and Craft Sale, Live
Entertainment
Adults: $10:00 Children under 12:
$5:00 Noon - 6:00 p.m.

Sunday, September 5, 2004
LaPasse, ON
Our Lady of Mount Carmel
Parish
Annual Turkey Supper

Sunday, September 12, 2004
Campbell’s Bay, Quebec
St. John the Evangelist, Parish
Supper: Roast Beef

Sunday, September 19, 2004
Pembroke, ON
St. Columbkille Cathedral
Supper: Roast Beef, Ham, Beans.
Bazaar
1:00 p.m. - 6:00 p.m
Adults: $10:00; Under 12: $5:00.
Family: $25:00

Sunday, September 19, 2004
Quyon, Quebec
Holy Name of Mary Parish
Lions Hall
Turkey Dinner

3:30 p.m. -6:30 p.m.
Adults: $10:00

Sunday, September 19, 2004
Chalk River
St. Anthony’s Parish
Chalk River Lion’s Club Hall
Annual Turkey Dinner
2:00 p.m. - 6:00 p.m.

Sunday, September 26, 2004
Pembroke, ON
St- Jean- Baptiste Parish
2:30 p.m. - 6:00 p.m.

26 septembre 2004
Pembroke, ON
Paroisse St-Jean-Baptiste
Souper paroissial
14h30 -18h00

Sunday, September 26, 2004
Mount St. Patrick
St. Patrick’s Parish
Parish Supper

Sunday, October 10, 2004
Round Lake Centre
St. Casimir’s Parish
Thanksgiving Sunday
Roast Beef and Bean Supper
Starts at 1:30 p.m.

Sunday, November 7, 2004
Madawaska
St. Matthew the Apostle Parish
Annual Turkey, Ham & Bean
Supper. Murchison & Lyell
Community Hall
Adults: $10:00; Children under
10; $5:00, 3 and under: Free
Raffle Tickets. 12 noon - 6:00 

Parish Suppers - Soupers paroissiaux

Les jeunes célèbrent leur foi
Dans le cadre de la Semaine de l’éducation catholique en Ontario, le 5
mai dernier, en même temps que toutes les autres écoles du Conseil
scolaire de langue française du Centre-est, les élèves des écoles
Sainte-Jeanne-d’Arc et Jeanne Lajoie ont participé à une célébration
de la Parole animée par Monseigneur Richard Smith, évêque de
Pembroke. Le thème a été, “L’éducation catholique, AVEC JÉSUS
AUJOURD’HUI”. La célébration a eu lieu dans le gymnase de l’école
secondaire catholique Jeanne-Lajoie où tous et toutes, assis sur le
plancher du gymnase, ont quand même su écouter, prier et chanter
Jésus-Christ. Grand merci à M. Serge Demers, directeur-adjoint, et M.
Luc Cuerrier, responsable de la pastorale. En plus, les élèves de l’é-
cole Saint-Jean-Baptiste ont souligné l’occasion par la célébration de
l’eucharistie à l’église Saint-Jean-Baptiste, le tout sur le même thème.
Merci aux étudiants qui y ont participé activement, et à M. Daniel
Levasseur, directeur-intérimaire, et M. Jean-Paul Chartrand, respon-
sable de la pastorale. 




